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La notion temporelle d’après Michel Strogoff de 

Jules Verne 
“ Les uns ont l’heure 

Et non pas le temps 

Les autres ont le temps 

Et non pas l’heure” (Jacques Prévert) 
Où peut-on placer Jules Verne? Comment et pourquoi 

lit-on Jules Verne? En fait, la production littéraire de Jules 

Verne [1828-1905] est à la fois considérable et variée: une 

centaine de romans et de nouvelles lui a valu une notoriété 

croissante qui demeure jusqu’à nos jours. Sa carrière 

littéraire s’étend de 1851 à 1903, donc près d’un demi-siècle 

de travail acharné, savant et documentaire. 

Michel Strogoff, roman paru en 1876, a été précédé 

par une cinquantaine de romans à grand succès, et suivi par 

la publication de nombreux ouvrages lus et appréciés jusqu’à 

présent. Ce sont les prémices de grandes inventions et les 

découvertes incessantes des sciences qui ont poussé Jules 

Verne à s’efforcer de fournir une base scientifique acceptable 

à ses écrits imaginaires et il peut être considéré, à juste titre, 

comme le père de la science-fiction. 

Si Emile Zola a ouvert la littérature vers la tendance 

naturaliste, démontrant quelques conséquences des 

expériences effectuées par les positivistes, Jules Verne 

anticipe sur le futur, par son imagination fertile, par ses 

fantaisies, par la multitude des aventures et surtout par son 

humour et ses prévisions. Ses rêves fabuleux ont, en effet, 

donné lieu à des réalisations effectives. C’est le futur proche, 

c’est la force du pouvoir humain, c’est la découverte et 

l’invention. 

Ce roman, composé de 187 pages, contient 45 

illustrations dessinées par Patrice Douénat. Il est découpé en 
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25 chapitres inégaux, précédés d’un avant-propos et divisés 

en deux parties presque égales. La couverture du roman 

présente le nom du roman en lettres majuscules. Elle est 

décorée aussi par un dessin symbolique. Il s’agit d’un 

cavalier, suivi des troupes tartares, ce qui résume le thème 

essentiel du roman. La page de garde contient un résumé bref 

puis une page sur laquelle est repris le titre du roman. 

Michel Strogoff est un rêve, un voyage périlleux, que 

certains esprits ont caressé au XIXe siècle. Il s’agit d’un texte 

dans lequel l’auteur se livre aux anticipations les plus 

hardies. Jules Verne est un maître de la littérature 

d’anticipation scientifique, mélangeant la science avec la 

littérature. Ainsi, “l’heure est venue où la science a sa place 

faite dans le domaine de la littérature.” (Poivre, Olivier. Le 

monde selon Jules Verne, p:165) Chez lui, l’imaginaire et 

l’aventure se trouvent portées au-delà de toutes les limites du 

raisonnable. 

D’où vient l’intérêt du sujet? La majorité des écrivains, 

dès le Moyen-Age jusqu’à nos jours, tiennent à situer les 

événements de leurs récits dans un cadre temporel bien 

précis. Gérard Genette parle du temps de la lecture, du temps 

de l’écriture, du temps de la narration et du temps de la 

fiction. 

Les théoriciens modernes, Genette, Bakhtine, Picard et 

autres sont presque d’accord à étudier l’organisation et la 

durée des actions. Ils mesurent les épisodes, leur 

développement, leur contradiction, ceux qu’ils appellent le 

résumé, le sommaire, l’éllipse, la pause, la focalisation, etc. 

Bon gré mal gré, le temps passe et nous passons. Mais 

l’écriture romanesque aussi bien que l’écriture de l’Histoire 

sont des documents sur le temps de la fiction. Ce temps! 

Comment Jules Verne l’a-t-il conçu? Comment s’est-t-il 

comporté vis-à-vis de la notion temporelle? 



 

 مجلة كلية الآداب ـ جامعة الزقازيق

2017 خريف –83عدد    5 

En fait, nous avons choisi l’étude du temps dans 

Michel Strogoff de Jules Verne car il occupe une place 

primordiale; l’aventure de Michel Strogoff, son trajet 

périlleux de Moscou à Irkoutsk est indissociable de la notion 

temporelle, et son importance se manifeste clairement tout au 

long du roman. 

Dans le roman, le mode de construction du temps est 

identifiable, c’est un cadre simple qui précise les différents 

moments du récit de voyage et l’organise. Les indications 

temporelles qualifient et démontrent les actions. D’ailleurs, 

elles marquent les différentes étapes du voyage de l’intrépide 

Michel Strogoff et ses collègues. 

Mais de quoi s’agit-il? Dans Michel Strogoff, il est 

question de quatre voyageurs: un Sibérien, Michel Strogoff, 

une Sibérienne, Nadia Fédor, et deux correspondants: le 

Français Alcide Jolivet et l’Anglais Harry Blount. Ceux-ci 

effectuent leur voyage périlleux en 80 jours, du 15 juillet au 

5 octobre. C’est le temps prévu du récit. 

De toute évidence, cette grande aventure de Michel 

Strogoff, messager à cheval, de Moscou à Irkoutsk, est 

limitée dans l’espace et dans le temps. Avec une précision 

minutieuse et des calculs précis, les chapitres, les 

paragraphes et la structure du roman privilégient et valorisent 

la notion du temps. 

De plus, l’organisation narrative d’un récit raconté est 

une mise en ordre de l’intrigue. Tout récit implique une 

succession et un mouvement. Pour que le lecteur ait le 

sentiment de lire une histoire, la temporalisation est 

nécessaire. Donc, elle est double, celle de la narration, c’est-

à-dire celle du discours du narrateur et celle de la “diégèse”, 

du monde raconté. 
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Dans notre texte, la question du temps doit être 

considérée dans son rapport avec le genre du discours auquel 

on a affaire: le récit de voyage de Michel Strogoff, le courrier 

du Czar, et de ses collègues. 

Comment se présente donc le temps dans le récit de 

Jules Verne? Le temps de la narration est découpé par des 

unités diverses. Pour les voyageurs, chacun d’eux comptait le 

temps minute par minute, heure par heure, jour par jour, mois 

et année y compris. Entouré par les Tartares de tous côtés, 

pour Michel Strogoff, chaque jour lui semblait un an. Quand 

est-ce que le narrateur produit son récit: avant ou après 

l’histoire? 

Théoriciens et narratologues proposent de multiples 

modèles d’analyse du temps. Nous adopterons celui de 

Gérard Genette qui, dans Figures III, propose quatre points 

essentiels pour traiter la temporalité: le moment de la 

narration, la vitesse, la fréquence et l’ordre. 

En ce qui concerne le moment de la narration, Genette 

le renvoie au moment où le récit est raconté par rapport au 

moment où s’est déroulé ce récit. 

Si nous revenons au discours de Jules Verne dans 

Michel Strogoff, nous trouvons que la narration ultérieure 

est la plus fréquente. Le récit rapporte des événements passés 

et se situe après leur accomplissement. 

Le narrateur a raconté dans son récit ce qui s’est passé 

dans un temps plus ou moins éloigné, en employant les temps 

de l’histoire: le passé simple, le temps le plus fréquent dans 

le roman, et dans une moindre mesure l’imparfait, le plus-

que-parfait et le passé antérieur: 

“Le correspondant français se nommait Alcide Jolivet. 

Harry B. Blount était le nom du correspondant anglais. Ils 

venaient de se rencontrer pour la première fois, à cette fête 

du Palais-Neuf dont ils avaient été chargés de rendre compte 
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dans leur Journal. La discordance de leur caractère devait les 

rendre assez peu sympathiques l’un à l’autre. Cependant, ils 

ne s’évitèrent pas et cherchèrent plutôt à se pressentir 

réciproquement sur les nouvelles du jour.” (Michel Strogoff, 

p:10) 

En fait, il y a deux sortes d’”instance narrative”: 

l’auteur, le narrateur omniscient, et les personnages quand les 

sujets-parlant racontent eux-mêmes les événements de leur 

aventure périlleuse. 

Dans le premier cas, le narrateur s’efface devant les 

événements rapportés qui semblent se dérouler devant le 

lecteur sans intermédiaire: 

“Michel Strogoff, une heure après, dormait d’un 

sommeil quelque peu agité […] et le lendemain, 17 juillet, il 

se réveillait au grand jour […] Michel Strogoff, après avoir 

traversé le Volga sur un pont de bateaux […] arriva à 

l’emplacement même où un peu en dehors de la ville se tenait 

cette foire de Nijni-Novgorod.” (Michel Strogoff, p:40) 

 Dans ce texte à la troisième personne, on a l’impression que 

personne ne parle ici; ce sont les événements qui semblent se 

raconter eux-mêmes: 

“Une rupture du bandage du wagon de bagages avait 

provoqué d’abord le choc, puis l’arrêt du train […] Enfin, la 

voie dégagée, le train reprit sa marche, et, à huit heures et 

demie du soir, il arrivait en gare de Nijni-Novgorod […] les 

inspecteurs de police se présentèrent aux portières et 

examinèrent les voyageurs.” (p:36) 

Ce récit se caractérise par l’emploi exclusif du pronom de la 

troisième personne, par l’emploi du temps passé, et par la 

présence de repères temporels qui permettent de situer 

l’action dans le passé. 
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Mais souvent, l’écrivain s’éloigne de la narration et il 

laisse les protagonistes raconter l’histoire des événements du 

15 juillet au 5 octobre. La narration devient alors 

simultannée: l’histoire est donc racontée au moment où elle 

se produit. On trouve alors le présent de l’indicatif comme 

temps verbal pour dater, préciser et situer les événements et 

les actions racontés: 

“Je dis nuit et jour, … je ne peux pas m’arrêter, … je 

marche sans rêlache vers Irkoutsk”, dit Michel Strogoff. “Je 

suis folle! Ce jeune homme n’est pas mon enfant!” dit Marfa 

Strogoff, “Je me nomme Nicolas Pigassof”, “Je me 

souviens,” “Je préfère agir seul” …, Cela en liant les 

événements les uns aux autres par des indicateurs de temps. 

Notons que le récit de tout événement est ponctué de plus 

d’une précision temporelle comme “maintenant, hier, le 

lendemain, le soir, aujourd’hui.” 

L’alternance entre le passé et le présent a donné 

l’impression que les événements se déroulent sous nos yeux 

au moment où nous lisons le récit. Citons comme exemple 

Jules Verne parlant de Michel Strogoff: 

“Il voit […] Il voit le coup de Knout […] Il voit la 

place de duel avec Ivan Ogareff…” (Michel Strogoff, p:180) 

La technique de ce présent temporel souligne 

l’importance d’un certain événement qui fascine l’esprit du 

narrateur. Le temps du duel entre Michel Strogoff et Ivan 

Ogareff est narré au passé, tandis que les détails de la 

querelle sont décrits au présent. 

Dans la première partie du roman, le premier chapitre 

rapporte un seul événement, celui de la fête organisée au 

Palais-Neuf dans la nuit du 15 au 16 juillet. Tout est prévu et 

bien calculé. Cet événement se passe en été et nuitamment: 

“Pendant cette soirée, la musique n’avait cessé de 

jouer […] Les couples de danseurs et de danseuses se 
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multipliaient à l’infini à travers les splendides salons de ce 

palais, élevé à quelques pas de la vieille maison de pierres où 

tant de drames terribles s’étaient accomplis autrefois.” (p:5) 

Les deux chapitres suivants parlent de la première 

apparition de Michel Strogoff, le courrier du Czar, et celle 

d’Ivan Ogareff, un révolté qui menace la sûreté du grand-duc 

et de l’empire russe en Asie. De plus, ils insistent aussi sur 

les préparatifs du voyage pénible executé par Michel 

Strogoff, de Moscou à Irkoutsk, portant une lettre du Czar, de 

laquelle dépend le salut de la Sibérie, et la vie de son frère, le 

grand-duc. Les précisions temporelles sont presque absentes 

dans cette section du récit à la troisième personne. 

Dans le quatrième chapitre, Michel Strogoff débute 

son aventure qui durera de quatre à cinq semaines, à partir du 

16 juillet: 

“Ce matin même du 16 juillet, n’ayant plus rien de son 

uniforme, muni d’un sac de voyage qu’il portrait sur le dos, 

vêtu d’un simple costume russe, tunique serrée à la taille, 

ceinture traditionnelle du moujik, larges culottes, bottes 

sanglées à la jarretière, Michel Strogoff se rendit à la gare 

pour y prendre le premier train.” (Michel Strogoff, p:29). 

Cet événement concerne les premiers moments du 

départ de Michel Strogoff dans le train qui arrive à la gare de 

Nijni-Novgorod à huit heures et demie du soir, le 16 juillet. 

Notons cette précision dans les détails temporels. 

Le cinquième chapitre insiste sur la fatigue de Michel 

Strogoff dans une auberge, dans laquelle il a passé la nuit du 

17 juillet: 

“Michel Strogoff, une heure après, dormait d’un 

sommeil quelque peu agité […], et le lendemain, 17 juillet, il 

se réveillait au grand jour […] et comptant déjeuner sur les 
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bords du Volga, il régla sa dépense et quitta l’auberge.” 

(p:40) 

Toute la réussite de son entreprise dépend par 

conséquent de l’exactitude du calcul du temps. Et cette 

journée du trajet lui laissa des souvenirs inoubliables à Nijni-

Novgorod, surtout la foire bizarre et charmante, organisée 

dans cette ville, et qui dure ordinairement six semaines: 

“Suivant un usage très suivi à la foire de Nijni-

Novgorod, […] les geôliers ouvraient la porte à leurs 

prisonniers et c’était par centaines qu’ils s’envolaient en 

jetant leurs petits cris joyeux.” (p:42) 

Les deux chapitres suivants relatent la recherche de la 

jeune fille, Nadia Fédor, de la part de Michel Strogoff pour 

l’accompagner dans son trajet, et il l’a rencontrée: 

“Là, sur un banc, tombée plutôt qu’assise, une jeune 

fille, en proie à un muet désespoir, […] Michel Strogoff ne 

s’était pas trompé. Il venait de reconnaître la jeune 

Livonienne.” (p: 48) 

Donc, nous avons un récit à la troisième personne qui 

ne manque pas d’allusions au temps, élément primordial dans 

ces moments décisifs dans la vie des protagonistes. En ce 

moment-là, à onze heures du soir du 18 juillet, les deux 

personnages, Michel Strogoff et Nadia Fédor, ont quitté la 

maison de police, ignorant leur avenir et les obstacles qui 

empêcheraient la continuité de leur voyage à destination 

d’Irkoutsk. 

Le huitième chapitre insiste sur le départ de deux 

protagonistes de Perme, à midi du 19 juillet, dans un véhicule 

tiré par trois chevaux. Cette journée du voyage leur laissa des 

impressions indescriptibles: l’inquiétude redouble et ils 

vécurent des moments exceptionnels pour traverser les monts 

Ourals pleins de dangers: 
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“Pendant les premiers instants du voyage, Nadia 

demeura sans parler. Puis, toujours obsédée de cette pensée 

unique, arriver, arriver […] Le lendemain, 20 juillet, vers 

huit heures du matin, les premiers profils des monts Ourals se 

dessinèrent dans l’est.” (Michel Strogoff, p:54-56) 

Ce tableau nous souligne l’embarras dans la conduite 

de Michel Strogoff et Nadia Fédor. 

Le neuvième chapitre marque une importance capitale 

au niveau du temps; il est dominé par plusieurs allusions au 

temps. En ce moment-là, à midi du 21 juillet, Michel 

Strogoff et Nadia Fédor ont quitté la ville d’Ekaterinbourg 

dans leur véhicule, une demi-heure après le départ des deux 

correspondants, le Français Alcide Jolivet et l’Anglais Harry 

Blount. Et à une heure du soir, le 22 juillet, ils sont arrivés à 

Tioumen, et le décalage entre les deux actions successives est 

nettement précisé par l’auteur: il est de vingt cinq heures. Le 

lendemain, 23 juillet, à huit heures du soir, les deux berlines 

sont arrivées aux frontières d’Ichim: 

“Il était huit heures du soir, lorsque les deux tarentass 

arrivèrent au relais de poste, à l’entrée d’Ichim.” (p:62) 

C’est-à-dire le décalage entre les deux événements est 

de trente et une heures. 

Le dixième chapitre est dominé par des moments 

horribles et difficiles dans la vie des protagonistes, surtout 

après l’apparition des Tartares qui ont déréglé leur trajet. 

Quel déplaisir éprouvé par les voyageurs durant leur voyage: 

“Il était sept heures du soir. Le temps était très couvert. 

[…] Michel Strogoff était demeuré taciturne. Cependant, il 

était toujours attentif à préserver Nadia des fatigues de cette 

course sans trêve ni repos, […] Le lendemain, 25 juillet, à 

trois heures du matin, le tarentass arrivait au relais de poste 
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de Tioukalinsk, […] La figure de Michel Strogoff se 

contracta tout d’un coup.” (Michel Strogoff, p:68-71) 

Les pirates tartares attaquent le bac de Michel 

Strogoff, de Nadia Fédor et des bateliers: Nadia Fédor a été 

saisie, Michel Strogoff s’est jeté dans le fleuve, et il disparut. 

Et les bateliers ont été tués à coups de lance. Bref, le 25 

juillet, c’est un jour sanglant; l’importance de cet événement 

est marquée par des précisions temporelles. 

Cet événement est suivi par l’arrestation de Marfa 

Strogoff, la mère de Michel Strogoff, dans l’onzième 

chapitre, à quatre heures et dix minutes du soir du 29 juillet. 

Les voyageurs éprouvent un déplaisir au milieu des 

régions marécageuses, au milieu de ces épreuves incroyables 

et qui se manifestent clairement dans les deux derniers 

chapitres de la première partie du roman: 

“Le 30 juillet, à 9 heures du matin, Michel Strogoff 

dépassait la station de Kouroumoff et se jetait dans la contrée 

marécageuse de la Baraba. La traversée de ces vastes régions 

infestées de moustiques énormes ne lui prit pas moins de 

cinq jours. Cinq jours d’efforts, de fatigues subies dans la 

crainte perpétuelle de ne pouvoir distancer les éclaireurs 

tartares.” (p: 83-84) 

A ce moment, Michel Strogoff a disparu avec son 

cheval sous les eaux du fleuve après une longue poursuite de 

la part des Tartares. Ce dernier chapitre a vu la fin funeste de 

Michel Strogoff et de sa mission, tombant entre les mains des 

Tartares à Kolyvan, comme prisonnier, avec les deux 

journalistes le six août après un affrontement entre troupes 

russes et tartares: 

“Troupes russes repoussées avec grandes pertes. 

Tartares entrés dans Kolyvan ce jour même … “ (Michel 

Strogoff, p:94) 
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Cet incident désastreux a causé des troubles par 

l’éclatement d’un obus en un millier de fragments lumineux 

dispersés en tous sens près du poste télégraphique: 

“Cinq secondes plus tard, l’obus éclatait au-dehors 

[…] Obus de six a fait sauter la muraille du poste 

télégraphique […] Mais alors une fusillade terrible éclata 

près du poste télégraphique, et une grêle de balles fit sauter 

les vitres de la fenêtre.” (p:96) 

Ainsi, l’aventure de Michel Strogoff a duré vingt-et-un 

jours qui s’étaient écoulés dès son départ de Moscou, le 

quinze juillet, jusqu’à l’arrestation, le six août. 

Avec la deuxième partie du roman, on insiste sur 

l’arrivée des prisonniers à Boukhara, devant la tente de 

Féofar Khan, homme méchant dont le nom représente un 

signal de quelque sanglante exécution, le sept août après une 

journée de marche de Kolyvan. Ils y sont restés quatre jours 

défavorables dans les ténèbres profondes de l’espace: 

“Quant aux prisonniers, ils allaient être parqués dans 

quelque enclos, où, maltraités, à peine nourris, exposés à 

toutes les intempéries du climat. […] Quatre jours se 

passèrent, pendant lesquels l’état de choses ne fut 

aucunement modifié. Les prisonniers n’entendirent point 

parler de la levée du camp tartare. Ils étaient surveillés 

sévèrement. (p:99-102) 

Le deuxième chapitre de cette partie est consacré à 

analyser les sentiments de Nadia Fédor, absorbée dans ses 

pensées, et que le hasard avait réunie à Marfa Strogoff dans 

la prison des Tartares. Nadia Fédor est demeurée insensible 

aux misères de sa captivité, et elle n’a pas imaginé que cette 

vieille femme, prisonnière comme elle, est la mère de son 

compagnon, Michel Strogoff. 
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Dans cette partie du récit à la troisième personne, les 

précisions temporelles sont presque absentes. 

Le troisième chapitre est impressionnant: Michel 

Strogoff a rencontré sa mère dans la prison le quinze août. 

Pendant cette nuit, “il fut vingt fois sur le point de chercher à 

rejoindre sa mère, mais il comprit qu’il devait résister à cet 

immense désir de la serrer dans ses bras.” (Michel Strogoff, 

p:115) 

A ce moment, Michel Strogoff a été trahi devant Ivan 

Ogareff par son espionne, Sangarre, le “16 août, vers dix 

heures du matin”, car Michel Strogoff, poussé par son 

enthousiasme, n’a pu supporter la souffrance et la torture de 

sa mère: 

“Vingt soldats se jetèrent sur Michel Strogoff, et ils 

allaient le tuer […] Mais Ivan Ogareff les arrêta d’un geste.” 

(p:120) 

Le quatrième chapitre est dominé par la grande 

cérémonie organisée à l’honneur des troupes victorieuses en 

présence de l’émir, le 16 août: 

“Ce fut à quatre heures seulement que l’émir fit son 

entrée sur la place, au bruit des fanfares, des coups de 

tamtams, des décharges d’artillerie et de mousqueterie qui 

leur faisaient cortège.” (p:123) 

Cet événement est suivi par un incident horrible, dans 

le cinquième chapitre, pour Michel Strogoff, celui de la 

cécité. Il a perdu la vue par l’ordre de l’émir en présence de 

sa mère qui “tomba inanimée sur le sol.” 

Les deux chapitres suivants marquent une étape 

primordiale dans l’enchaînement des événements au niveau 

du temps. Les protagonistes se déplacent dans des lieux 

multiples et dans des temps différents. De plus, il y a une 

énumération d’allusions temporelles dans ce chapitre 

comme: “Une demi-heure après, Michel et Nadia avaient 
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quitté Tamsk”, “Le lendemain matin, douze heures après leur 

départ de Tamsk, Michel Strogoff et elle atteignaient le 

bourg de Semilowskoë.” “Dix minutes plus tard, la kibitka 

entrait dans la grande rue.” “Le lendemain, 26 août, avant 

l’aube, la kibitka, réattelée, traversait le parc.” “Vingt 

minutes après, tous trois avaient atteint le petit port 

d’embarquement.” “La route fut reprise dans l’après-dîner du 

4 septembre.” Le 10 septembre, le cheval aveugle s’emporta. 

Le 11 septembre, à dix heures du soir, Michel Strogoff et 

Nadia se trouvèrent seuls sur la route après le rongement de 

la chaîne. Et enfin, “douze jours après, le 2 octobre, à six 

heures du soir”, les deux protagonistes ont pu arriver au lac 

du Baïkal malgré les multiples épreuves. 

Cette précision dans les détails temporels montre la 

souffrance, les épreuves subies par les protagonistes en allant 

à Irkoutsk. De plus, le long trajet de la course leur laissa des 

souvenirs indescriptibles: l’embarras redouble dans la 

conduite des voyageurs. 

Le huitième chapitre rapporte deux événements: le 

premier est le départ du radeau, portant Michel Strogoff et 

Nadia Fédor, du Baïkal à huit heures du soir du 2 octobre. Le 

second est leur arrivée au port de Livenitchnaïa à quatre 

heures du soir du 3 octobre. 

Tout est prévu et calculé. Les événements se déroulent 

au soir et le décalage entre les deux actions successives est 

clairement déterminé par l’auteur: il est de vingt heures. 

Le neuvième chapitre dessine l’incendie de la 

bourgade de Poshkavsk par les Tartares. Cet incendie sinistre 

a eu lieu à onze heures et demie du soir du 3 octobre. A ce 

moment, une obscurité profonde enveloppa toute la contrée, 

et “le radeau continuait à glisser dans l’ombre au milieu des 

glaçons, avec lesquels il se confondait absolument, mais de 
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grandes plaques de lumière s’allongeaient parfois jusqu’à 

lui.” (Michel Strogoff, p:161) 

Cette catastrophe est suivie par un autre choc: à une 

heure et demie du 4 octobre, le radeau vint buter contre un 

épais barrage et s’arrêta définitivement malgré tous les 

efforts qui furent tentés. 

Ce tableau sinistre augmente les dangers et les périls 

qui empêchent de compléter le voyage de Michel Srtogoff à 

destination d’Irkoutsk. 

Les deux chapitres suivants marquent un moment 

décisif concernant le sort des protagonistes. Michel strogoff a 

touché enfin au but; il est arrivé à Irkoutsk avec Nadia Fédor 

le 4 octobre: “Moins de dix minutes après, tous deux 

arrivaient sans difficulté dans ce palais, ouvert à tous.” 

(Michel Strogoff, p:177) 

Cet événement est suivi par la fin mortelle du traître, 

Ivan Ogareff démasqué par Nadia Fédor, se sentant perdu, 

fou de rage et de terreur en face de Michel Strogoff, il perdit 

la vie au choc du couteau de Michel Strogoff, et enfin tomba 

sans vie sur le sol le 5 octobre. 

Dans l’inégalité d’un tel combat, Nadia Fédor, 

épouvantée et confiante à la fois, contemplait avec une sorte 

d’admiration cette scène terrible. Michel Strogoff n’avait que 

son couteau pour toute arme, il ne voyait pas son adversaire, 

armé d’une épée. 

L’opération du meurtre d’Ivan Ogareff est pénible; elle 

a duré toute la journée du 5 octobre après un long combat 

entre le courageux Michel Strogoff et le traître russe, Ivan 

Ogareff. 

Enfin, le dernier chapitre du roman raconte la 

touchante cérémonie du mariage de deux combattants Michel 

Strogoff et Nadia Fédor à la Cathédrale d’Irkoutsk, en 

présence du grand-duc, après la défaite des Tartares par les 
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défenseurs russes, le 5 octobre, dernier jour fictif de 

l’histoire. 

Ainsi avec une vitesse vertigineuse et une monotonie 

lassante, nous suivons heure par heure et minute par minute 

le trajet de Michel Strogoff et ses compagnons. Ceci nous 

conduit à étudier le rythme du temps associé à la seconde 

notion proposée par Gérard Genette, c’est la notion de la 

vitesse qui désigne le rapport entre la durée fictive des 

événements (en minutes, heures, jours, mois, années) et la 

durée de la narration exprimée en nombre de lignes ou de 

pages. 

Rappelons que le voyage de Michel Strogoff et ses 

compagnons a duré quatre-vingts jours, et les événements de 

cette aventure sont exprimés en cent quatre-vingt sept pages. 

L’étude de la vitesse concerne les procédés de 

l’ellipse, du sommaire, de la pause et de la scène. 

En fait, le roman contient des chapitres inégaux: 

certains sont très courts et d’autres assez longs. Certains ne 

rapportent que des événements dont la durée est soixante 

minutes, du 4 à 5 heures du soir du 16 août, comme c’est le 

cas du quatrième chapitre de la deuxième partie du roman qui 

relate la grande fête organisée à l’honneur des troupes russes 

victorieuses en présence de l’émir et ce fait est exprimé en 

cinq pages. Remarquons l’importance majeure de 

l’événement par rapport au récit de l’aventure. 

Et l’onzième chapitre de la même partie, qui contient 

onze pages, ne concerne que des événements qui ne durent 

qu’une partie de la journée. De même, dans le cinquième 

chapitre de la première partie du roman qui raconte les 

premiers moments de l’aventure de Michel Strogoff dans le 

train, l’événement dure une dizaine d’heures et il est exprimé 
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en dix pages. Les deux chapitres sont donc proportionnellem-

ent presque identiques. 

Par contre, le chapitre douze de la première partie du 

roman présente la traversée périlleuse de Michel Strogoff au 

fond des régions marécageuses; elle a duré sept jours 

complets, et elle est traitée en sept pages seulement. Ce qui 

donne une densité paradoxalement exceptionnelle au récit de 

l’événement. 

De même, le premier chapitre de la deuxième partie du 

roman traite l’événement de l’arrivée des prisonniers à 

Boukhara dans un triste état; il a duré cinq jours complets, et 

cet événement est raconté en six pages seulement. Notons 

l’importance mineure de l’événement par rapport au récit de 

voyage. Les deux chapitres précédents sont donc 

proportionnellement identiques. 

Quant à l’ellipse, remarquons que Gérard Genette 

qualifie l’ellipse de “blanc chronologique” puisqu’il s’agit 

d’une durée passée sous silence dans le récit. 

Dans le roman, il faut signaler que si Jules Verne dans 

son discours reste fidèle à l’ordre chronologique comme il l’a 

noté, il a de même passé sous silence certains jours qui 

échappent à la notation habituelle. Citons ces jours: du vingt-

six au vingt-huit juillet, du dix-huit au vingt-quatre août, du 

vingt-sept août au trois septembre et du sept au neuf 

septembre. 

L’écrivain dans Michel Strogoff utilise le degré ultime 

de l’accélération qui est l’ellipse puisque des jours ont été 

condensés dans une absence de narration. Le chapitre dix de 

la première partie se termine par l’arrestation de Nadia Fédor 

et la disparition de Michel Strogoff dans le fleuve, et le 

chapitre onze commence ainsi, signalant l’ellipse: “Au bout 

de ces trois jours [26,27, 28 juillet], Michel Strogoff se 

réveilla, et, épouvanté du retard pris sur son voyage, se leva 
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malgré les objurations du brave moujik.” (Michel Strogoff, 

p:74) 

Il est évident que du vingt-six au vingt-huit juillet, 

c’est-à-dire dès la disparition de Michel Strogoff dans le 

fleuve jusqu’à son arrivée sur les bords de l’Irtyche, si Jules 

Verne ne reprend pas ces trois jours supprimés et ne montre 

pas la raison de cette ellipse, c’est pour accélérer le récit. 

En fait, l’ellipse dans le roman est une ellipse explicite, 

elle est marquée par une formule de type [vingt minutes 

après, deux heures après, douze jours après]. C’est aussi une 

ellipse qui ne gêne pas la compréhension de l’énoncé. 

L’ellipse ne modifie pas l’ordre chronologique de l’histoire 

racontée mais accélère la vitesse du déroulement des 

événements. 

Quant aux autres procédés narratifs, remarquons que 

les dialogues sont fréquents dans le discours de Jules Verne. 

Ce sont les dialogues entre les deux correspondants et entre 

Ivan Ogareff et Sangarre: 

- “Que me veux-tu, Sangarre? Lui demanda-t-il. 

- Le fils de Marfa Strogoff est au campement, répondit 

Sangarre. 

- Prisonnier? 

- Prisonnier. 

- Ah! S’écria Ivan Ogareff, je saurai …” (Michel 

Strogoff, p:115) 

- “Qu’avez-vous? Lui demanda celui-ci. 

- Regardez, Blount! C’est elle! 

- Elle? 

- La soeur de notre compagnon de voyage! Seule et 

prisonnière! Il faut la sauver …” (p:125) 

Pourtant, nous trouvons des répliques, des 

commentaires ou des points de vue qui sont insérés au sein 
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du discours narratif, car ce qui prédomine ce sont les détails 

concernant le moment vécu: 

“Ce beau et solide garçon, bien campé, bien planté, 

n’eût pas été facile à déplacer malgré lui, car, lorsqu’il avait 

posé ses deux pieds sur le sol, il semblait qu’ils s’y fussent 

enracinés.” (p:22) 

La description, ce procédé de ralentissement qui 

permet à l’écrivain de se présenter en majesté, introduit une 

pause dans la succession temporelle des événements. Les 

récits descriptifs ou explicatifs apparaîssent à un rythme plus 

lent. 

Le temps événementiel peut être alors ralenti, c’est le 

cas où Jules Verne donne des détails descriptifs. Alors c’est 

ainsi qu’il parle du camp de Féofar-Khan: 

“Le camp de Féofar présentait un spectacle superbe. 

De nombreuses tentes, faites de peaux, de feutre ou d’étoffes 

de soie, chatoyaient aux rayons du soleil. Les hautes 

houppes, qui empanachaient leur pointe conique, se 

balançaient au milieu de fanions, de guidons et d’étendards 

multicolores.” (Michel Strogoff, p:97) 

Le temps de la narration ne paraît pas dans ce texte 

descriptif malgré l’évolution temporelle implicite: 

“La tente de Féofar dominait les tentes voisines. 

Drapée de larges pans d’une brillante étoffe de soie relevée 

par des cordelières à crépine d’or, surmontée de houppes 

épaisses que le vent agitait comme des éventails, elle 

occupait le centre d’une vaste clairière, fermée par un rideau 

de magnifiques bouleaux et de pins gigantesques.” (p:98) 

Ce procédé de montrer ce que le narrateur voit ou 

perçoit est très fréquent dans le discours de Jules Verne. Ces 

scènes aperçues ralentissent le rythme de la narration, et c’est 

que Gérard Genette appelle la “pause descriptive”. (Genette, 

Gérard. Figures III, p:139) 
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En fait, la description développe ce qui est vu ou saisi 

en un instant, ou qui donne au lecteur une information 

concernant le lieu décrit. 

Notons ce paragraphe qui raconte le spectacle 

humiliant et la situation misérable dans laquelle se trouvent 

les prisonniers sous la domination tartare: 

“Les prisonniers amenés par Ovan Ogareff avaient été 

réunis à ceux que l’émir gardait déjà au camp tartare. Ces 

malheureux formaient une colonne qui s’étendait sur une 

longueur de plusieurs verstes. Parmi eux, il y avait des 

femmes, des enfants, liés ou suspendus aux pommeaux des 

selles, et impitoyablement traînés sur les routes!” (p:112) 

Enfin, le temps est aussi ralenti par la réflexion que fait 

le narrateur au bout d’une nuit notée: pendant cette nuit, 

Michel Strogoff “fut vingt fois sur le point de chercher à 

réjoindre sa mère, mais il comprit qu’il devait résister à cet 

immense désir de la serrer dans ses bras, de passer encore 

une fois la main de sa jeune compagne!” (p:115) 

Ces procédés ont donné l’impression de simultanéité, 

et nous pouvons donc constater que la narration dans Michel 

Strogoff évolue en même temps que le moment vécu. C’est 

le “degré zéro” dont Gérard Genette parle dans Figures III. 

C’est la coïncidence entre l’histoire et la narration qui a 

donné le cadre de cette narration simultanée bien que le 

discours soit rétrospectif. 

Chez Jules Verne, l’importance de la description se 

trouve essentiellement quand il évoque des lieux chers à ses 

protagonistes comme: Sibérie, Russie, Irkoutsk, La France, 

Moscou, Suisse, Kibitka, Inde, Chine, Perse, Europe. Il 

utilise ainsi des mots universellement connus. 
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D’après Jules Barbey d’Aurevilly, “le temps est 

devenu descriptif et n’est plus autre chose.” (Barbey 

d’Aurevilly, Jules. Voyageurs et romanciers, p:101) 

Concernant les sommaires dans Michel Strogoff de 

Jules Verne, ils lui ont permis de préciser les moments 

essentiels. A titre d’exemple, quand il raconte brièvement des 

événements qui peuvent s’être déroulés sur un temps plus ou 

moins long sans tout dire, ou lorsqu’il raconte la traversée de 

Michel Strogoff de la contrée marécageuse de la Baraba en 

cinq jours sur presque sept pages. 

Par contre, Jules Verne parle de la grande foire de 

Nijni-Novgorod sur presque huit pages et cela en donnant 

beaucoup de détails concernant l’organisation et les 

coutumes de cette cérémonie, qui durent six semaines. 

Quand aux scènes, Gérard Genette l’explique par le 

cas où le temps du récit correspond au temps de l’histoire 

narrée. La scène la plus touchante est celle de cette 

regrettable rencontre entre Michel Strogoff et sa mère Marfa 

Strogoff, située dans la maison de poste. Là, Michel Strogoff 

l’a reniée pour compléter sa mission discrète car on ne sait 

pas qu’il appartient au corps des courriers du Czar. 

Cette scène est présentée à l’aide de l’analyse des 

sentiments intimes des personnages. La narration se ralentit 

pour que l’événement touche simplement nos sens. 

Bref, scènes et dialogues ont contribué à donner cette 

illusion d’une égalité temporelle entre le temps de 

l’événement raconté et la narration. 

Si nous abordons l’étude de la fréquence, considérée 

comme l’un des aspects du temps de la narration, nous 

pouvons calculer les variations de la vitesse du récit. La 

notion de la fréquence désigne la relation entre le nombre de 

fois de récurrence d’un événement dans l’histoire et le 

nombre de fois mentionné dans le récit. 
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Comment donc se présentent les actions dans le roman 

de Jules Verne? A-t-il recours à la fréquence ou le nombre de 

reproduction fictionnelle dans la narration? 

Le romancier opte tantôt pour le mode singulatif qui 

consiste à raconter une fois ce qui s’est passé une seule fois 

dans tout ce qui concerne les déplacements de Michel 

Strogoff et de ses compagnons, tantôt pour le mode répétitif 

qui consiste essentiellement à raconter plusieurs fois ce qui 

s’est passé une fois. C’est la récurrence des souvenirs 

pénibles, des guerres, des lieux et des villes visités pendant le 

voyage. Et aussi le mode itératif qui consiste à raconter une 

fois ce qui s’est passé plusieurs fois. Celui-ci se traduit 

notamment par la narration des coutumes, sommeil, réveil, 

vicissitudes de l’atmosphère, fêtes et foires … 

En fonction de ces diverses réflexions, il semble 

possible de représenter sous la forme d’un tableau 

récapitulatif, la récurrence d’un événement, pour montrer les 

rappels motivés par les événements de voyage de Michel 

Strogoff et de ses compagnons. 
Evénement  Chapitre  Nombre de lignes et de pages 

La guerre entre les Tartares 

et les troupes russes 

9 

10 

13 

 

 

1 

3 

7 

10 

11 

 

P:60/8 lignes 

P:67/29 lignes, P:72/13 lignes 

P:90/19 lignes, P:91/15 lignes, 

P:93/13 lignes, P:95/22 lignes, 

P:96/25 lignes 

P:102/26 lignes  

P:116/24 lignes 

P:148/8 lignes/15 lignes 

P:167/20 lignes  

P:175/15 lignes, P:176/17 lignes 

Aspects de la vie 

quotidienne 

  

 [Fêtes et foires] 

 

1 

  

4 

 

  

P:5/14 lignes, P:6/24 lignes, 

P:9/22 lignes, P:11/7 lignes 

P:37/16 lignes, P:42/15,22,33 

lignes, P:43/16 lignes, P:44/9 

lignes  
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 [Sommeil] 

  

 

 [La faim] 

 

 

 

Renvois aux moyens de 

transports 

[cheval, train, wagon, 

kibitka,charrette,télègue] 

3 

12 

 

  

5 

6 

 

5 

7 

 

4 

 

8 

9 

10 

11 

6 

8 

9 

11 

P:113/29 lignes  

P:185/33 lignes 

 

 

P:40/21, 22 lignes 

P:138/11 lignes 

 

P:38/9 lignes 

P:145/33 lignes 

 

P:29/14 lignes, P:39/9 lignes 

P:36/4 lignes  

P:56/24 lignes 

P:57/22 lignes, P:58/25 lignes 

P:69/30 lignes, P:70/10 lignes 

P:77/8 lignes 

P:136/10 lignes, P:139/14 lignes 

P:156/26 lignes 

P:159/10 lignes, P:161/10 lignes 

P:174/1 lignes 

D’après le tableau ci-dessus, nous observons que les 

procédés de fréquence sont cristallisés sur les souvenirs 

pénibles vécus par Michel Strogoff et ses compagnons 

concernant les obstacles qui empêchaient la réalisation de la 

mission de Michel Strogoff, et aussi sur les aspects de la vie 

quotidienne déroulés dans les villes visitées par les 

voyageurs, surtout les fêtes et les foires, répété quatre fois 

dans le roman. 

Ainsi, l’événement le plus fréquent, dans Michel 

Strogoff, est celui de la cérémonie et de la fête. Cet aspect 

social est repris plusieurs fois dans des temps différents et 

dans des lieux différents. Cet événement est répété pour 

montrer la solidité des liens entre les protagonistes du roman, 

et aussi entre les habitants des villes traversées où 

s’exacerbent toutes les passions humaines et pour donner une 

sorte de réalisme au récit: 
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“Et si tous deux [les deux correspondants] assistaient à 

cette fête, donnée au Palais-Neuf dans la nuit du 15 au 16 

juillet, c’était en qualité de journalistes et pour la plus grande 

édification de leurs lecteurs. En un mot, ils faisaient ce qu’on 

appelle depuis quelques années “le grand reportage politique 

et militaire”.” (Michel Strogoff, p:9) 

Enfin, l’étude de “l’ordre” désigne le rapport entre la 

succession des événements dans un récit et l’ordre dans 

lequel les événements sont relatés. 

Selon Gérard Genette, “étudier l’ordre temporel d’un 

récit, c’est confronter l’ordre de disposition des événements 

ou segments temporels dans le discours narratif à l’ordre de 

succession de ces mêmes événements ou segments temporels 

dans l’histoire.” (http://www.Unige.Ch/lettres) 

La question de l’ordre se pose donc comme telle: 

existe-t-il une homologie entre la succession réelle des 

événements de l’histoire et l’ordre dans lequel ils sont 

racontés? Pouvons-nous trouver l’ordre chronologique à 

l’état pur dans le récit littéraire comme dans le temps réel? 

Ou bien dès que le narrateur raconte les événements, il utilise 

des jeux temporels comme les ellipses, les anachronies, les 

sauts, les blancs …etc… 

Pour répondre à ces questions, il faut confronter 

l’ordre de la succession des événements dans l’histoire à 

l’ordre de leur apparition dans le récit. 

En fait, Jules Verne reste fidèle à l’ordre d’apparition 

des événements, vécus par le protagoniste, Michel Strogoff, 

de ses déplacements, de ses rencontres avec Nadia Fédor, 

avec sa mère, avec les deux correspondants et avec d’autres 

dans les différentes régions visitées. Dès le début de son 

roman, il a insisté à écarter ainsi toute ambiguïté. 
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C’est un récit qui ancre le texte dans le réel en ayant 

recours à des indications temporelles précises correspondant 

à des événements historiques attestés. Chez Jules Verne, les 

“anachronies narratives” ou “prolepses” ont permis la 

production de certains effets, cela par la mise en relief de 

certains faits. 

D’après Gérard Genette, l’anachronie narrative est 

“une forme de discordance entre l’ordre de l’histoire et celui 

du récit.” (Genette, Gérard. Op-cit, p:79) 

Cette anachronie narrative est présentée par les 

prolepses, assez fréquentes dans Michel Strogoff, qui 

consistent à évoquer des événements ultérieurs. Les 

événements évoqués ne sont pas encore produits au moment 

de la narration. Le récit se fait au futur, mais ce type du récit, 

prédictif et prophétique, reste exceptionnel dans l’oeuvre de 

Jules Verne: 

“…et lorsque nous aurons atteint Ekaterinbourg, nous 

serons au pied même des monts Ourals sur leur versant 

opposé… Que durera cette traversée dans la montagne? 

Quarante-huit heures, car nous [Michel et Nadia] voyagerons 

nuit et jour,… et il faut que je marche sans relâche vers 

Irkoutsk. Je ne te retarderai pas, frère, non, pas même une 

heure, et nous voyagerons nuit et jour.” (Michel Strogoff, 

p:54-55) 

En conclusion, si nous envisageons le temps, il est 

considéré comme élément essentiel du récit où la seconde, la 

minute compte dans les étapes du voyage périlleux de Michel 

Strogoff de Moscou à Irkoutsk. Le temps varie d’un lieu à un 

autre. Disons que par la manière de traiter le temps dans son 

roman, par la précision et la profusion des détails temporels, 

Jules Verne a doté son exploration des lieux d’une certaine 

forme de réalité. Ce roman d’imagination pure acquiert ainsi 

une certaine crédibilité auprès de ses lecteurs de l’époque. 
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 Bref, Michel Strogoff est un écran où bouge toute une 

période du XXe siècle, nous pouvons le considérer aussi 

comme un document d’archives sur les journées de la guerre 

entre les Tartares et les troupes russes, la vie amicale, 

amoureuse et conjugale du XXe siècle. Tout est véridique, 

c’est une présentation de la société du XXe siècle. 
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